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A lon~ J~ vi~ le renard, -avec lui it sa tète (dun~ s.• gueule) une bride 

1·n fer, - 1~.us:m l :i lr.wrrs une bande de poules, - s:ms cou1·ir aprè.~ 
aucune. 

Et alors je vi~ le loup. - vèlu en vcloun ct en eoie, - etui 11aulllil 
par·dc!lsus l'l-clutlier de la lande, - dans sa gueule un cheval et une 

jument. 

Alors je ,·is la chauve-souris- porter cc monde-ci cl l'autre monde. 
- ct encore disait Ill pauvre souris- qu'elle n'avait pas ns~cz de SI\ 

chMgc. 

Alors je vis le roitelet,- dont les gens disent qu'il n'csl pns pctil. 
_ qui grnttrut ucc sea ongles, - esSI\yant de jeter Tréguier en Goëlo. 

Alors je vis :;ur le clocher de Runan - le mâle merle couvrir le 
corbeau, - ct Jo CJUCuc de la pic sur ln ronce: - voilà finie mn 
chanson. 

Gelle berceuse ct la suivante m'ont été chantées par le docteur GEPPIIOY, de 
l'uulricux. 

1HSPE!'CS (OU DISPIGN) .U\ C'UAZ. 

Me 'rn cœ du-man eur c'h:uik rouz 
lias a ra neubeudig a droœ 

Kan digadenno 
\ïdel a va. 
Jarùin a viro 
Knlz a joa 
Wigour rn. 

Mc raio gancl he bt>nn 
Eur poud-houarn d'aber soubcnn : 

Mc rnio gond he dent 
Minaoucdo d'obcr he nt; 

Mc raio c;and he ùiou-skounrn 
IYeur c'hnr bihan diou rod houat·n : 

\le ruio gand he llnou-lngad 
Eul luncdo da bct-son Prat: 

Mc mio g:mc.l he gciu 
Eur c"hastcllik da dougcu-mcin ; 

.\le raio gand he gov 
t·:ullouar vihun da vocta moc'h. 
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Mc rai gand he daou droacl .trok 
Eur vaz-ribod hng eur vaz-iol; 

Mc raio gand he lost 
Eur prezand d' :mn utro Post; 

:\le raio gand he daou droll{l adrcn 
Eur skeulik ,·iban da ,·ond d'ann cm. 

LE PART.\GE DU CII~T. 

J'ni chez moi un pelit chat rou:{,- cl <JUi fait très peu de bruit. 

Chanto digndenno - ,·idel a va - jardin Ü gardera - llenucoup de 
joie- wigout· ra. 

Je ferai avec sa tète- une marmite pour faire la ~ou pc ; 

Je ferai avec ses dents- des alèncs pour ouvri•·le cill'min; 

Je ferai avec ses deux oreilles- pour une petite charrette deut r<>ucs 
ùe fer; 

Je ferai avec ses deux yeux - des lunclh~5 pour le •·cctrur do Prat; 

Je lèrai avec son dos. - une petite charnc pom· p•Jrtcr tics pierre5; 

Je ferai avec son ,·entre - une petite all!)e pou•· donner :'t mange•· 
aux cochons; 

Je fer;~i avec ses deux pieds de dt•,·anl- ua bâton .1 ribnt cl un bâton 
;, bouillie; 

.Je ferai a\ec S;l (JUeuc- un Jll'éscnl à li. Post; 

.Je ferai avec ses deux piecls de clcrrihe- UIH~ petite echelle toute 
petite pour aller au ciel. 

C<'s bcrccusrs \'icndront it se transformrr a\'CC les enfants it <J ui 
elles sont Mdii-rs; bientôt elles Sl'ront tlcv<'nues les IYIIlC/cs, t•t 
puis, une fois qu'elles auront pass(• dans la pure l'hm·,'!~ntphie, 
l'on remarquera que la musique aura gagn{~ en importance l't 
J>l'is de plus en plus la place de la po(·sic. Que l'on st• garde bit•n 
de confondre la chanson simplement adaptl>c ;, un air de danse, 
tout à fait indtlpendante de cette mModic, avec crllt: cl ont le seul 
usage est de tenir lieu de biniou cl dont les pal'Oics n'ont besoin 
que d'être insignifiantes, comme la • Fille de la Tt·•-rc-~l·mc •, ou 
le • Passe-pied de Callac •, dans le dialecte tn1corrois. 1\ulrr. chos(' 
('!-'( le • Sabotier de bois •, en vannctais, que j'ai di':jit :.ir;nalr'•: celui-
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